
 

 

 

 

 
 

Pour les revendications des lycéens et des étudiants, pour celles des salariés,  
pour le retrait du projet de budget Macron Lecornu de 54 milliards de coupes :  

La grève dans l’unité public-privé avec la jeunesse 
Plus de 800 000 jeunes, parents, salariés, retraités ont manifesté dans tout le pays ce 17 
octobre. Une mobilisation historique à Paris et partout en France contre la vie chère, pour 
les revendications lycéennes, contre le budget Macron Lecornu de 54 milliards de coupes. 

Alors que le pays connaît le mouvement de la jeunesse le plus puissant depuis plus d'un 
demi-siècle, mouvement qui cherche à faire la jonction avec celui de la classe ouvrière, il 
n’est plus question depuis 4 jours que du chaos et des scènes de pillages. 

Dans quel but sinon faire disparaître les 800 000 manifestants qui ont défilé pacifiquement, 
dans leur très grande majorité des lycéens et des étudiants, et avec eux, souvent, leurs 
parents solidaires et les travailleurs répondant à l’appel de leurs syndicats, exigeant la 
satisfaction des revendications : le recrutement des enseignants, des infirmières, des AESH, 
des AED nécessaires, la rénovation des lycées – voire leur reconstruction – le retrait du bac 
Blanquer et le retour à des épreuves terminales garantes de l’égalité de traitement entre 
tous les candidats, l’abrogation de Parcoursup et l’arrêt du tri social qui en est la conséquence 
directe, des investissements massifs dans les universités et la fin de la sélection à leur entrée 
et pour l’inscription en Master. 

Le refus obstiné du gouvernement de répondre aux légitimes revendications de la jeunesse, 
là est la source première de toute la situation. 

Nous dénonçons l'instrumentalisation des dégradations par le pouvoir pour faire diversion 
et camoufler les revendications, pour justifier la répression et les remises en cause des 
libertés publiques. Nous dénonçons les violences policières qui, depuis le 21 septembre, 
s'abattent sur les jeunes et les manifestant.es, pour étouffer les mobilisations et faire 
renoncer la jeunesse à toute mobilisation. Nous déplorons la mort d'un ivryen lors de la 
manifestation du 17 octobre et exigeons que toute la lumière soit faite sur les circonstances 
et responsabilités 

Lycéens, étudiants, salariés du public et du privé, retraités, les revendications urgentes de 
tous posent le problème des moyens. Elles se heurtent à l’austérité budgétaire imposée par 
le gouvernement à travers le budget 2026 et de plein fouet au projet de budget 2027 Macron 
Lecornu, d’une brutalité sans précédent avec ses 54 milliards de coupes pris sur les jeunes, 
les salarié.es, les retraité.es, les fonctionnaires, les services publics, la Sécurité sociale… 54 
milliards pris sur notre dos par un budget qui réserve les dépenses les plus importantes aux 
grandes banques internationales au titre des intérêts de leur dette (70 milliards), aux 
dépenses militaires et à la guerre ! 



Le gouvernement Macron-Lecornu doit répondre aux revendications ! 

Plus que jamais l'unité et la mobilisation commune des lycéens et de toute la classe ouvrière 
pour faire céder le gouvernement sur les revendications, notamment en imposant l'abandon 
de son projet de 54 milliards de coupes, est indispensable. 

Nous appelons d’ores et déjà à soutenir les mobilisations qui se poursuivent dans la 
jeunesse, et celles annoncées dans les appels unitaires pour les jours qui viennent.  

Nous appelons nos syndicats, sections, structures et militant.e.s à préparer activement la 
grève interprofessionnelle dès maintenant en intégrant la perspective de la journée de 
grève et de manifestation du 5 novembre et de ses suites, par la reconduction de la grève 
partout où cela est possible. 

Dans les entreprises, les services, les écoles, les établissements, partout… la question du « 
tous ensemble » - public-privé et la jeunesse - se trouve posée pour la satisfaction des 
revendications dont le retrait du projet de Budget Macron-Lecornu ! 
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